
COMMUNIQUE DE PRESSE DU 13 NOVEMBRE 2023 

 

Une petite équipe d’action composée des collectifs ExtinctionRebellion, Bloque TonPeriph et 

Sos Oulala est venue ce 13 novembre dans l’enceinte du Département pour se moquer du 

Greenwashing du Département de l’Hérault.  

Cette action s’est tenue le jour de la réunion annuelle de l’assemblée départementale portant sur le 

développement durable.  

Un tas d’huitres a été déversé devant l’entrée du hall central, et un discours a été prononcé et filmé.  

Les huitres font référence au greenwashing du département qui a fait une campagne de publicité sur 

le béton en bitume d’huitre mais continue de construire le L.I.E.N., un projet routier climaticide. 

 
EXTRAIT DU DISCOURS 

LE GREENWASHING est le NOUVEAU CLIMATO-SCEPTISME DU DEPARTEMENT 

Comment le département de l’Hérault se situe-t-il par rapport au réchauffement climatique ?  Et 

bien ce conseil départemental prend à peu près autant ses responsabilités que les pétroliers de 

Dubaï. 

 

LE LEURRE DES ROUTES ECOLOGIQUES 

Nous sommes venus saluer ce moment en amenant notre lot d’huitres pour contribuer modestement 

au effort écologique du département qui ne cesse d’innover : le bitume d’huitres, le bitume en résine 

de pin, le bitume magique, ça ne marche pas  mais ça fait de belles affiches de com. Comme 

« l’ecureuiloduc » - un pour tout le département, avis aux écureuils il faudra bien viser- et les 

incroyables poissons gloutons, qui sont en réalité de simple poubelles…. Avec ça on est sauvé !? 

 

CE DEVELOPPEMENT N’EST PAS DURABLE.  

Construire un axe structurant aujourd’hui c’est construire les fondations d’un édifice toxique de 

pollution de l’air, d’urbanisation et de transport de marchandise longue distance.  

Le département se cache derrière son petit doigt en disant qu’il n’est pas responsable des 

conséquences en chaîne. C’est bien lui qui construit ces fondations et personne à sa place ne 

pourrait le faire, il a donc une immense responsabilité. 

 

LE GREEN WASHING EST DANGEUREUX 

Ne pas prendre la mesure des conséquences de la situation est déjà très grave en soit. Mentir 

en disant que l’on prend l’écologie au sérieux tout en vidant les mots de leur sens est plus 

grave encore. C’est un peu comme les entreprises de pétrole et de gaz qui disent soutenir l’objectif 

de l’accord de Paris, limiter la hausse des températures à 1,5 ou en dessous de 2 ° Celsius,  tout en 

investissant dans l’exploration de nouveaux champs pétroliers ou gaziers. A ce stade, le mensonge 

est une forme nouvelle du climato-scepticisme : il brouille les pistes, fait croire que tout peut 

continuer comme avant, malgré les faits. 



 

UNE SEULE SORTIE POSSIBLE : LE MORATOIRE  

S’obstiner dans la construction du LIEN est une trahison du mandat, des engagements face 

aux élécteurs. Ils se doivent de mettre tout en œuvre pour garantir nos conditions de vie et celles 

des générations futures. Ils sont censés être nos représentants mais se comportent comme les 

lobbyistes du pétrole. 

La vrai mesure écologique est d’abord de ne pas faire, « ne pas faire de mal »,  principe qui est 

inscrit dans le droit européen, abandonner les projet toxiques imaginés dans un autre temps. C’est le 

premier devoir de responsabilité de nos représentants. 

Abandonner le lien et le COM, projet toxiques d’un autre temps est la seule position 

responsable et raisonnable. C’est la seule vraie mesure écologique et durable. Le reste c’est 

peindre en vert le cimetière du vivant. 

 

SOS Oulala, le 13 novembre 2023 

 

 

 

 

 


